
Sœur Ana est née à Manille, Philippines le 11 

décembre 1931. Son Père Francisco 

Castañeda était officier dans la Marine et sa 

mère Emilia Quejada demeurait au foyer 

entourant d’amour ses cinq enfants, trois 

filles et deux garçons, Ana était la deuxième. 

Son enfance fut heureuse et elle grandit avec 

tous les avantages offerts aux jeunes de son 

temps. Elle était active dans les scouts et tous 

les sports qu’offrait l’école. Elle fit ses 

études primaires, secondaires et collégiales 

au Collège Stella Maris à Manille, dirigé par 

les sœurs FMM. C’est dans cette ambiance 

religieuse que naquit en elle la vocation 

missionnaire. Les sœurs dit-elle m’ont 

inspirée par le don total de leur vie, leur 

internationalité et leur accompagnement 

dans les étapes de ma jeunesse. Me sentant 

appelée à suivre Jésus dans cette 

communauté, je laissai tout derrière moi et 

dans l’inconnu, comme Marie, je dis Oui à 

l’appel, et en 1952, je devins FMM.   J’avais 

20 ans. 

  

Ana vécut 6 mois comme postulante aux 

Philippines. Après sa prise d’habit ses 

supérieures lui demandèrent de poursuivre sa 

formation religieuse au noviciat de Fruit-Hill, 

à Providence aux États-Unis. Elle partit avec 

deux autres sœurs de son groupe, heureuse de 

pouvoir vivre dès le début de sa formation, 

l’internationalité qui l’avait tellement 

marquée comme étudiante à Stella Maris.  

 

Elle s’adapta vite à son nouvel 

environnement et vécut dans la foi les jours 

parfois difficiles de la formation, participa 

aux charges manuelles, faisant ainsi 

contribuer toutes ses expériences à la 

préparation de ses premiers vœux le 19 mars 

1955. Elle fut ensuite désignée pour 

continuer ses études. Elle obtint un 

baccalauréat en histoire au Collège 

Emmanuel et une maîtrise en éducation au 

Collège de Boston dirigé par les jésuites.  

 

En 1960 on lui confia, pour un an, 

l’enseignement de la 6e année à l’École 

Spirito Sancto à Fall River aux États-Unis 

puis ce fut l’appel pour une mission en 

Afrique, d’abord à Monrovia au Libéria, puis 

à Jirapa au Ghana. Pendant 7 années elle fut 

directrice d’écoles secondaires, maîtresse de 

catéchuménat, professeur de religion et 

d’histoire. L’Afrique m’enseigna beaucoup 

de choses écrit-elle. J’avais vécu dans 

l’abondance, accumulé des certificats 

d’études avec tous les outils nécessaires pour 

assurer le succès. Ici en voyant la pauvreté et 

la carence des moyens, j’étais étonnée de 

voir tant d’ingéniosité, de persévérance et 

d’entre-aide pour surmonter les obstacles, 

mais surtout, réussir dans la vie. Je me suis 

trouvée bien petite devant la générosité et le 

dynamisme de ces enfants dépourvus de 

biens matériels. 

     

En 1968 le Canada devenait sa nouvelle terre 

de mission. Elle donna ses services d’un 

océan à l’autre comme professeure à Rigaud, 

Edmonton, et Prince George. De 1969 à 1972 

elle enseigna l’anglais au Centre Chinois de 

Toronto. Et après avoir suivi un cours 

intensif au Centre Trillium elle devint 

enseignante dans une école pour l’éducation 

spécialisée des enfants avec difficultés 

d’apprentissage. 

 

Sœur Ana avait un don spécial pour 

approcher ces enfants incapables d’apprendre 

à cause de problèmes personnels ou 

familiaux. Elle a su les aimer, gagner leur 

confiance, leur procurer une éducation et les 

rendre capables de s’adapter dans la société. 

De son expérience elle gardera le souvenir: 

que l’enfant a besoin d’être aimé pour 

apprendre et survivre après tant de 

souffrances, que seule la grâce guérissante 

de l’affirmation a le pouvoir de faire surgir 

toutes les possibilités latentes dans leur 

cœur. De leur faiblesse et vulnérabilité 

émergeait une force qui devenait une 

guérison les uns pour les autres. Humble 

expérience qui devint pour moi source de 

vie. Sœur Ana se souviendra avec amour et 

fierté de ces 16 années au service de la vie de 

ces jeunes en difficultés. En 1996 elle 

travailla comme coordinatrice des 

programmes sociaux au Centre Newman de 

l’Université de Toronto. 

 

Au milieu de ses activités missionnaires 

Sœur Ana apprécia grandement la joie de 

pouvoir se renouveler spirituellement dans 



l’esprit de sa vocation. Au Centre de 

l’Institut, elle eut le bonheur de suivre les 

sessions d’Emmaüs et de la Sorgente. 

Réfléchissant sur les étapes de sa vie elle 

écrit: La main du Seigneur a toujours été là 

pour me guider dans les jours ensoleillés 

comme dans les jours les plus sombres. 

L’amour inconditionnel de Dieu m’a toujours 

devancée, et a préparé pour moi le chemin. 

J’ai essayé de relever le Oui de Marie, et le 

Mon Dieu, mon Tout de François. Quand, 

Seigneur, en comprendrais-je toute la 

sagesse? Enseigne-moi, conduis-moi chaque 

jour sur le chemin qui mène à toi.  

  

En l’an 2000 Sœur Ana dû ralentir le pas et 

fut transférée à l’infirmerie de Montréal pour 

une opération aux genoux. Elle aida à la 

réception et les immigrants nouvellement 

arrivés au pays.  Elle retourna à Toronto en 

2005. Elle accompagna un groupe 

d’associés(es).  

 

En 2013 elle célébra dans la joie son 60e 

anniversaire de vie religieuse. Devant 

l’immensité de ma vie dit-elle je me tiens 

debout et regarde la trace de ma vocation 

missionnaire et ne peux que dire: mon Dieu, 

pour tout ce qui a été et sera, je te rends 

grâce et je te remercie de m’avoir créée.  

 

En 2015 Sœur Ana fut admise à l’infirmerie 

provinciale de Laurier. Elle avait 84 ans. 

Depuis lors, avec les années sa santé se 

détériora. En juin 2021, avec ses compagnes 

religieuses elle fut transférée à l’infirmerie 

du Carrefour Providence où elle reçut les 

soins attentifs du personnel soignant.  

 

Dans le silence de sa chambre, elle vécut ses 

dernières années dans la paix, accueillant 

l’aurore de chaque jour avec reconnaissance 

pour le don de la vie. Puis, vint le dernier 

jour où le Seigneur l’accueillit dans son 

Paradis.  

Va, chère Sœur Ana, entre dans la paix de 

ton Dieu.   

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sœur Ana Castañeda 

(Maria Benilda) 

 

Franciscaine Missionnaire de Marie 

 

née à Manille, Philippines 

 le 11 décembre 1931  

 

entrée dans l’Institut  

Tagaytay, Philippines 

le 30 mars 1952 

 

décédée à Montréal, QC 

le 27 octobre 2023 

 

dans sa 92e année, 

la 71e de sa vie religieuse 

 

Qu’elle repose dans la paix du Christ! 

Un de ses dessins de la Vierge et l’enfant 

avec son cadre crocheté  

qu’elle aimait distribuer comme carte.  

de Sœur Maura O’Connor,  

sup. gén. fmm (1984-1996). 


